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Dans les dépouillements nécessaires pour compiler la Chronique archéologique de la
religiongrecque,Internetestdevenuunesourced’informationsindispensable.Deplusen
plus de responsables de chantiers ouvrent en effet un site internet afin de diffuser
rapidement lesrésultatspréliminairesdes travauxde l’année,souventavecdesphoto
graphies et des plans.D’autres initiatives en ligne viennent compléter des entreprises









géoréférencés et présentés sous forme de fiches regroupant l’ensemble des informa
tionsutiles,sontrecensés.
Ces avancées significatives en matière de diffusion électronique de l’information
sontdesmodèlesàsuivreetleschroniques«papier»commecellequeproposeKernos











le 1er décembre 20092. L’interface est trilingue (anglaisfrançaisgrec),mais les notices
sont soit en français, soit en anglais selon leur origine institutionnelle. Pour l’heure,
cettebasededonnéesarchéologiquecontientlesinformationssuivantes:
− la Chronique des fouilles et découvertes à Chypre, produite par l’École française
d’Athènes,pourlesannées2006et2007;






On détaillera ici une consultation francophone du site, mais il va de soi que les
résultatsderecherchesontidentiques,quellequesoitlalangueutilisée,avecunrenvoi
auxfichesrédigéesenfrançaisouenanglais.
La consultation se fait par le biais d’une interface de recherche multicritère, qui
permetunerechercheparnumérodenotice(utileencasderéférenceexterne,comme
depuis laChronARG), par région et sousrégion (avec une catégorisation en arbores
cence),par toponyme,parnotice (c’estàdiredans le textecompletde lanotice),par
chronologie (avec là aussi une catégorisation en arborescence par périodes et sous
périodes), parmotsclés (prédéfinis selon des catégories plus oumoins précises), par
date de l’opération archéologique et, enfin, par institution à l’origine de l’opération
archéologique. Il est possible de combiner, au moyen des opérateurs booléens ET
(«tous les critères») et OU («au moins un critère»), plusieurs critères pour la
formulationd’unerecherchecomplexe.Chaquecritèreseprésentesous laformed’un
menudéroulantoud’unchampdetextelibre.
Lerésultats’affichesous la formed’une listedenoticesrépondantauxcritèresde
tri.Chaquenotices’afficheensuiteenpleinepage,avectousleschampsd’information
(qui correspondent globalement aux critères de recherche énumérés). De manière
extrêmementutile,ilestrenvoyéauxfichesassociéesaumêmesite(travauxdesannées
précédentesousuccessives).Uneréférencebibliographiquedonnelasourcedel’infor
mation reproduite.Quandunedocumentation figuréeestdisponible,des figures sont
associées sous la formedevignettescliquables.Chaquenoticeestdu reste signéepar
sonauteur.Signalonsenfinl’existenced’unmoduledelocalisationgéographique,d’un










dépendent en effet de la bibliographie disponible à la date de la rédaction de leurs
notices.Enl’occurrence,lesnoticesfrançaisestiennentcomptedeladernièrelivraison




L’outil est évidemment amené à s’enrichir périodiquement: une rubrique, impro
prement nommée «Dernières notices ajoutées», donne en fait un historique des
régionscouvertesparannéed’opérationarchéologique,del’ÉgéeduNordpour1999à
la Thessalie pour 2009 (pour l’heure très partiellement couverte). C’est la rubrique
«Actualités»quiinformeenfaitdel’ajout,endatedu10mars2010,detoutlecontenu
d'ArchaeologyinGreece20082009,telqu'ilaégalementparudansArchaeologicalReports55
(20082009).D’après lapaged’accueil, «l’École françaised’Athèneset l’Écolebritan
niquesesontrépartilatâche,chacunesevoyantassignerletraitementderégionsdon
nées,enfonctiondesatradition,desonhistoireetdesonimplantation».Àl’avenir,il
faut donc s’attendre à une couverture régionale, tantôt en français tantôt en anglais.
Aucuneprécisionn’estcependantdonnéesurlarépartitionenvisagée.
Silesnoticesfrançaisessontaujourd’huid’uneactualitérelativementanciennepour
qui suit les publications, il faut souligner à quel point ce nouvel outil représente un
fabuleuxmoyendediffusiondestroisdernièreslivraisonsdel’ArchaeologicalReports(du













de leurs sanctuaires en Attique. Selon elle, ces sanctuaires n’adoptent pas une forme
architecturale reconnaissable, même si certains d’entre eux peuvent posséder une stoa
dévolue à l’incubation.EnAttique, la plupart d’entre eux sont des sanctuaires locaux, de
faibleimportance,géréspardepetitsgroupesreligieuxoudesparticuliersdansunlieuqui
peut être aussibienpublic queprivé.Laplupart du temps, la seule assistanceofferte aux









par exemple le Parthénon, et observe la manière dont ces représentations reflètent la
topographiedessanctuairesdecesdivinités.Dansunsecondtemps,elles’attacheàdéterminer
les différents éléments historiques, philosophiques et cultuels qui ont conduit à l’évolution
progressivede l’imaged’Érosdurant leVes., à la foisdans l’artofficiel et surdesobjetsdu




0.0	 –	Athènes,	 Acropole – L’A. étudie les principales catégories d’offrandes datant de
l’époquegéométriqueetdudébutdel’époquearchaïquedéposéessurl’Acropoled’Athènes.Il
retrace le développement des pratiques dédicatoires durant cette période et conclut en
expliquant les changementsqui interviennentdans cespratiques audébutduVIe s. av. J.C.
L’A.démontrequel’AcropoledevintlesanctuaireprincipaldelacitédesAthéniensdurantla
secondemoitiéduVIIIe s. av. J.C.,unepositionqui s’affirmadurant leVIIe s.Uncatalogue
reprend, à la fin de l’article, un choix des offrandes découvertes dans le sanctuaire pour la
périodeconcernée.





rocher. Il étudie également les autres cultes qui prenaient place dans ce sanctuaire, en
l’occurrenceceuxdévolusàHéliosainsiqu’àHéraclèsAlexikakos.Unappendicerassemble54
attestations archéologiques, épigraphiques et littéraires du culte et d’installations cultuelles
dédiées à Zeus Meilichios en Attique, classées topographiquement et selon le degré de
certitudedeleuridentification.








0.04	 –	 Sanctuaire	 d’Aphrodite	 et	 d’Éros	 (Voie sacrée) – L’A. s’attache tout d’abord à
décrirel’histoiredusanctuaired’Aphroditeetd’Éros,situésurlaVoiesacréemenantàÉleusis,







Sicile. Elle consacre également une partie de son ouvrage à l’étude comparative des autres
sanctuairesd’AphroditesituésenAttique.












saitondésormais que les colonnes doriques dupronaos avaient un diamètremaximum à
leurbasedec.0,55m,commeprobablementlescolonnesenboisdelapéristasis,soitmoins
que l’estimationdeO.Broneer (0,70m); leurhauteurdevaitdès lors avoisiner les3,30m.





02.02	 – Corinthe – École américaine d’Athènes– À l’issue de la campagne de 2006, les







J. WHITLEY,AR 20062007 (2007), p. 1314; C. MORGAN,AR 20072008 (2008), p. 23
(rapportsdeG.Sanders);Chroniquedes fouillesen ligne,nos101,285&743.Voiraussi,sur les
tombesgéométriquesduchampPanagia,C.PFAFF,«GeometricGravesinthePanayiaField
atCorinth»,Hesperia76(2007),p.443537.






















2001), l’activité des archéologues allemands s’est concentrée depuis 2002 sur l’acropole
basse.Danslapartieméridionaledusecteur,unsanctuairefréquentédepuis leVIIes.aété
misaujour; lesfouilless’ysontachevéesen2006.L’importantesurfacedalléedelafindu
VIe s. (14,50× 14m) découverte en 2004 ne connaît guère de parallèle; elle est mise en
relationparlefouilleuravecunespacedévoluauchœurouàdesmusiciens.Lesecteurfut
plus tard réoccupé par une basilique paléochrétienne, érigée sur le sanctuaire archaïque.
Danslapartieseptentrionaledel’acropolebasse,lesfouilleursontmisaujouren2006un
propylon hellénistique tétrastyle prostyle d’ordre ionique. Enfin, grâce à une collaboration
étroiteavecl’éphorie,uninventairetopographiquedesvestigesassociésàlazoneurbaineet
à ses alentours a pu être établi. On signalera en particulier la localisation de plusieurs
sanctuaires extraurbains: au lieuditKhansKourtesa (S de la ville), qui a livré plusieurs
blocsd’architecturemonumentaledorique,ainsiqu’auNEdutempled’Héraclès.
«Jahresbericht2006»,AA(2007/2),p.7880;«Jahresbericht2008»,AA(2009/1)Beiheft,





pourrait avoir appartenu, en raison de son iconographie dionysiaque (deux satyres opposés
symétriquement autour d’un cratère), au couronnement d’un petit monument à mettre en
 Péloponnèse 335
relation avec les concours musicaux de Némée et l’association des technites dionysiaques
locale.
Chr.BERNS, «EinAntefix ausNemeaundder emblematischeArchitekturdekor im späten
Hellenismus»,MDAI(A)122(2007),p.329340.
02.05	 –	 Mont	 Mégalovouni – L’A. revient sur un petit sanctuaire rupestre consacré à
ArtémissurlemontMégalovouni,aulieuditKamari(ouKlima),appartenantauterritoirede
Phlionte.Cesite,d’unaccèsdifficile,avaitétéfouilléen1934parM.Mitsos,puisvisitéparl’A.
en 1976 et par Y. Pikoulas dans les années 1990. Il ne reste rien des éléments rupestres
mentionnésparMitsos,quiontétédynamitésen1967ou1968,maisplusieurstêtes,sciéeset
emportéesaumuséedeCorinthe,s’y trouvent toujours; leurstylepopulaire rend ladatation
pratiquement impossible.Plusieurs inscriptionsdu IIIe s. assurentnéanmoins l’attributiondu
culteàArtémisHôraia.Vénéréedansunezonefrontalièreetdemontagneetdoncassociée
aux bergers et aux chasseurs, cette Artémis semble également posséder une dimension
courotrophique, mise en évidence par les statuettes en terre cuite recueillies par Mitsos
(aujourd’hui perdues), notamment une femme enceinte. Une dédicace émanant de sympotai
indiquequelagrotteétaitlecadredebanquets.








02.07	 –	 Kryoneri –Éphorie de paléoanthropologie et de spéléologie – L’étude dumatériel de la
grottedeLechova(dontlafouilleadéjàétémentionnée:ChronARG[2006],02.05)permet
auxarchéologuesdefairelepointsurlesdécouverteseffectuéesdanscettegrotte,malheu











02.08	 –	 Poros	 (Calaurie) – Institut suédois d’Athènes – Les archéologues présentent un
rapportdétaillésurlesfouillesmenéesàCalaurieen2004et2005,dontonrendaitdéjàbriè
vement compte précédemment (ChronARG [2008],02.04). Les travaux se sont poursuivis
sur les bâtiments C etD, tous deux construits vers la fin du IVe s., époque à laquelle le
sanctuairereçoituneparuremonumentale.SurlebâtimentD,lesopérationssesontconcen
trées sur la partie occidentale de l’édifice.Les tracesd’activités de l’époque archaïqueont
continuéàapparaître.Outreunsystèmedemursde terrasse,onsignaleraenparticulier la
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présenced’un autel composédemoellons de calcaire et d’andésite, qui remonte à la plus
anciennephased’activitéetquirestaenusagedurantlesépoquesclassiqueethellénistique.
Unesériedetuilesdatablesdela1remoitiéduVIes.indiquentenoutrel’existencedestruc







de l’édifice. Les relations fonctionnelles entre les différentes structures ne sont donc pas
encoretoutàfaitclaires.QuantaubâtimentC, ilseprésentesous la formed’unportique
avec une colonnade intérieure d’ordre ionique et une colonnade extérieure dorique; ses




duVIIIe s. aumoins:dès leGéométriquerécent, lematériel récoltépeutêtreassociéavec
uneactivitédebanquets.Lesanctuaireattiraitalorsdes fidèlesde tout legolfeSaronique,










secteurH,dont ladestinationn’estpasencore trèsclaire, les fouilleursontmisau jourune
figurinedeReshefdelafindel’âgeduBronze,dontlaprésencedansuncontexteduIIes.av.
J.C.n’estpas encoreexpliquée, ainsique trois tamboursde colonne inachevésde la findu
VIes.Commeceuxcisonttroplargespourapparteniràl’undesédificesconnusdusanctuaire,
ils étaient probablement constitutifs d’une colonne votive –selon un type bien connu à
DelphesouàÉgine–quine fut jamaisachevée.En2008, lesarchéologuesontconfirmé la
présence dans le secteur H d’un mur de péribole daté de l’époque hellénistique, dont la
fonction demeure inconnue et dont la relation avec le péribole entourant le temple de
Poséidonn’estpasdavantageclaire.Contrecedernier,lesarchéologuesontparailleurstrouvé
une grande quantité de vases miniatures et d’ossements animaux, probablement jetés par
dessuslemur.Uneinscriptioncomplète,couvranttroisblocs,détailleladédicaceàPoséidon
















adossé à la face extérieure du rempart et situé àmoins de 5m auNE de la Tour 9. Son
identificationreposesursonorientationauSE,uneprobableplateformeàoffrandesaucentre
etlaprésencedecotylesminiaturesparmilematériel.Saconstructionsesituedansla2emoitié




M.H. MCALLISTER, The Excavations at Ancient Halieis. Vol. 1. The Fortifications and Adjacent
Structures,Bloomington/Indianapolis,2005.









02.	 –	Tirynthe – Institut archéologique allemand – IVe Éphorie des antiquités préhistoriques et
classiques–En1999et2000,lafouilledelavillebassedeTiryntheàl’occasiondesondages
pratiquésauNEdel’acropoleapermisdemettreenévidence,enplusdesstructuresmycé
niennes, divers vestiges du 1ermillénaire.On signalera en particulier un bothros archaïque,
témoindesactivitéscultuellesalorspratiquéesàproximitéimmédiatedel’acropole.Celuici
alivréquantitédecéramique(dontdesvasesminiatures),unestatuettefragmentaireenterre
cuite représentantuncerfavecuneétoile sur le front,des figurinesdecavaliers,ainsique










plupart ils n’ont pas été fouillés. C’est donc l’occasion pour le fouilleur de présenter les
différentes catégories d’offrandes attestées à Ptolis, en particulier les métaux et la petite
plastique de terre cuite, dont la diversité apporte un témoignage précieux sur les relations
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entretenuespar lescommunautés localesaveclemondeextérieur.Dansunesecondecontri
bution, l’A. étudie la série des statuettes en terre cuite du type péplophore. L’ensemble
appartientà la secondemoitiéduVIe s.L’A.enproposeuneanalyse stylistiqueet reconnaît
danslestypeslesplusanciensuneproductionlocaleauxcaractèresargiensetarcadiensbien
affirmés avec, parfois, des inspirations corinthiennes. Les types plus récents paraissent en
revancheplussensiblesauxinfluenceslaconiennesetioniennes.Selonl’A.,ceskorèsetleurs
attributs (feuilles, fleurs et fruits sur le polos et en bijoux) renvoient à une déesse de la
végétation,versionprimitiveetlocaledelaDéméterarcadienne.
C.MORGAN,AR20082009(2009),p.26;Chroniquedesfouillesenligne,n°905.Th.KARAGIO
RASTATHAKOPOULOU, «Στα aχνη τηςαρχαϊκςΜαντινεaας», inY.PIKOULAS (éd.), Ιστορmες
γιατηναρχαmαΑρκαδmα.ProceedingsoftheInternationalSymposiuminHonourofJamesRoy,



























sondagesmenés en 2008, la fonction et la chronologie de la vaste structure quadrangulaire
demeurentenrevanchemystérieuses;cependant,latypologiedestuilesetladateauC14d’un
échantillonprélevésousl’écroulementdutoitindiquentleIIIeouleIVes.ap.J.C.






–XXXIXeÉphorie des antiquités préhistoriques et classiques –Depuis 2004, des fouilles et une
prospection ont été entreprises sur le sanctuaire de Zeus au Mont Lycée. Au cours des
dernièresannées,lestravauxontnotammentportésurl’auteldecendres.Unsondagepratiqué
danslesecteurdecedernieralivrédelacéramiquedel’Helladiqueancien,moyenetrécent,
suggérant une utilisation continue depuis le 3emillénaire. Lematérielmycénien y est parti
culièrementbienreprésentéavecdesdouzainesdecoupesetautrespetitsobjets.Audessusde
cettecouche, la stratigraphiea livréunesériechronologique ininterrompuedematérielvotif
allantdusubmycénienàl’hellénistique(desvasesminiatures,destrépiedsetbaguesenbronze,









lieux différents, dont seul le temple d’AthénaChalkioikos sur l’acropole a fait l’objet d’une
étudearchéologiquesystématiqueparlesarchéologuesbritanniquesaudébutduXXes.	







tuaires de Laconie (à Sparte, à Limnai, au Ménélaion). L’A. conclut que la plupart de ces






du survey conduit par ellemême en 2004 autour d’Anthochori. Elle rapporte notamment la
présence de céramique archaïque et classique, ainsi que de nouvelles offrandes relatives au
sanctuairedéjàconnu.
C. MORGAN,AR 20082009 (2009), p. 32 (Chronique des fouilles en ligne, n°885), citant un




portant des dédicaces à Artémis Limnatis, achetés par Philippe Le Bas à Mistra en 1843.
Suivant la fortunedecesobjetsà travers lespublications, l’A. rétablituncertainnombrede
340 Chroniquearchéologiquedelareligiongrecqueantique




C’est aussi l’occasion pour l’A. de dresser l’état de nos connaissances et des découvertes
archéologiquessurlesanctuaired’ArtémisLimnatis,situésurleterritoiredeKalamaietlocalisé





rendu compte brièvement (ChronARG [2008],02.09).Elles ont porté en particulier sur le
templedoriquede l’agora (6×13colonnes),dont leculten’estpasceluideZeusSôter–
commeannoncédanslerapportpréliminaireetdanslalivraisonprécédentedelaChronique–
mais bien de Messènè, reine prédorienne de la région, comme a permis de l’établir la
découverteenfouilledetroisdécrets,désormaismisenrelationavecleparcoursenvillede
Pausanias(IV,31,1112).Desfragmentsdelastatuedeculte,vueparcedernier,ontd’ail






– Parmi l’abondante activité de P. Themelis à Messène entre 2006 et 2008, signalons en
particulier la reprise des fouilles du sanctuaire d’Artémis Limnatis sur les pentes du mont
Ithomè et la poursuite des travaux sur le sanctuaire d’Isis et de Sarapis en face du théâtre.
Lorsqu’en18421844,PhilippeLeBasexplorait lesanctuaired’ArtémisLimnatis, ilévoquait
untemplecorinthiendistyleinantisetlesrestesd’unautel.Unnettoyagegénéraldelastructure



















visaient notamment à préciser la datation de diverses structures de la basse Antiquité. La
découverted’unemonnaiedel’époquedeMaximinleThrace(235238)aainsioffertpourla
première fois un terminus post quem à la construction de la fortification tardoantique. Les
archéologuesallemandsontduresteconduitdesprospectionsgéophysiquesauSetà l’Edu
stadeafinderetrouverlestracesdel’hippodromementionnéparPausaniasetcherchéenvain










Eleutherotypia07/03/2008;C.MORGAN,AR20072008 (2008),p.41;Chronique des fouilles en
ligne,n°333.
–Remettant enquestion l’importancede ladescriptiondePausanias, l’A. renouvelle l’inter
prétationdufrontonEdutempledeZeus,allantàl’encontredelacommunisopinio.Ils’attache












–À travers une étude technique fouillée, résultat d’un examenméticuleux desmarbres au
muséed’Olympie,lesauteurss’attachentàrestituerl’histoirecomplètedutempledeZeusetde
ses sculpturesà travers les siècles,de lamiseenplacedes statues–dont ils rappellent l’état
d’inachèvement– à l’effondrement complet de l’édifice auVIe s. ap. J.C. Ils soulignent en





02.23	 –	 Théa	 (anc.	Antheia) –XXXIXe Éphorie des antiquités préhistoriques et classiques –
M.Petropoulossignale ladécouverted’unpetitsanctuaire.Malgré l’absencedetemple, les
vestigesconsistentenunautel,unbâtimentàdeuxpiècesetcinqpuitscontenantdesrestes










16,72m) du dernier quart duVIe s. (ChronARG [2008],02.2).Des fragments de sculpture
architecturaledécouvertsencontrebasdufrontonOcomprennentuntorsed’Athéna,lecorps






la rivièreKerynites, probablement sur le territoire de l’ancienne cité d’Hélikè. Il s’agit d’un
bâtimentàdoubleabside,àl’Ecommeàl’O,semblableautempled’ArtémisAontiasàAnô
Mazaraki (Rakita).Cessimilitudes indiquentunecertainehomogénéisationdesconstructions
monumentales en Achaïe et la mise en place d’un modèle tout à fait original en cette fin
d’époquegéométrique.Silematérielpermetdesituerlaconstructiondutempleabsidialdansle
dernier quart du VIIIe s., la fouille a également révélé sous le sol de celuici une structure
quadrangulaireenbriquescrues,quifutenusageaumoinsdèslepremierquartduVIIIes.En













au IVe s., ainsiquesonautel situéà l’E.Des fragmentsdesculpturearchitecturalearchaïque




02.27	 –	 Kalavryta	 (Gremoulias) – Institut autrichien d’Athènes – VIe Éphorie des antiquités
préhistoriquesetclassiques–En2003,avaientétédécouvertsà1200md’altitudelesvestigesd’un
édificemonumentald’ordredorique(ChronARG[2006],02.29).Lesfouillesmenéesdepuislors
ont révélé les fondationsde laperistasisd’un templedorique (13,90× 34,75m), constituéde
touteévidencede6par14colonnes.Lesdiversélémentsd’architectureencalcaireainsiquede
nombreux éléments fragmentaires d’une toiture corinthienne en marbre rencontrent des
 Péloponnèse 343
parallèles dans les temples péloponnésiens tardoarchaïques et permettent de situer l’édifice
verslafinduVIes.Pouruneraisonencoreinconnue,l’édificefutensuitedémantelé(sesblocs
d’architectureseretrouventremployésdanslesfondationsdel’autelclassique,voirinfra).Un
temple dorique en poros remployant la toiture archaïque en marbre fut alors édifié sur les
fondationsanciennes; cette restructurationn’intervintpasavant le IVe s.,donnantau temple
des proportions inhabituellement allongées pour l’époque, mais héritées de la structure













(un dépôt de terres cuites de la 2e moitié du Ve s. d’une part, des balsamaires, lampes et
thymiatèriahellénistiquesde l’autre)confirme ladestinationcultuelledesdeuxstructureset la
continuitéprobableducultejusqu’audébutduIIes.ap.J.C.En2007,unautelfutmisaujour
dansl’axedel’édificehellénistiqueà2,70màl’E,tandisquedelacéramiquegéométriqueet
archaïque apparaissait dans un sondage pratiqué auNE de la structure. En 2008, c’est un
sondageprofondpratiqué à l’intérieurde l’édifice tardoclassiquequi apermisdemettre au
jourdumatériel géométrique.Cesdécouvertes révèlent l’anciennetéprobabledu culte à cet
endroit.Les fouilleurs songent à unherôon. Sur lepériptèrehellénistique, dont le plan et les
phases d’aménagement ont été confirmés (cf. déjà ChronARG [2008], 02.3), de nouveaux
sondagesontpourlapremièrefoislivréenstratigraphiedelacéramiquearchaïque(notamment
les fragments d’une coupe), qui vient ainsi rejoindre les éléments d’une toiture archaïque




le temple hellénistique. Tout indique ici aussi l’ancienneté du culte, qui se manifeste pour
l’heureessentiellement sous la formedecéramiquedebanquet.ÀquelquedistanceauSdu












–Cet ouvrage richement illustré offre desmises à jour de l’archéologie de la Béotie, qui









palmes. Le peintre a vraisemblablement représenté ensemble deux moments distincts:
l’annoncedelavictoireetlaprocessionquilacélèbre.




bataille, mais parce qu’il offrait suffisamment d’espace pour l’inhumation et les rituels qui
l’accompagnaient (e.g. parademilitaire et/ou concours funéraires). La tombe commune des
Thébains, marquée par le célèbre lion sculpté – habituellement et correctement identifiée
commelatombedesmembresdu«bataillonsacré»–avaitpeutêtreétéconsciemmentplacée







oudes corps collectifs, cherchant à affirmer leur statut souverain en contexte religieux.Les
alignementscérémonielsdetrépiedsàKastraki(lesanctuaireduhérosPtoios)suggèrentque
les trépieds servaient demarqueurs pour des espaces qui constituaient la toile de fond sur
laquelleunecommunautéexprimaitlafiertédesonidentité,quecesoitàl’égardd’ellemême,
desonhérosprotecteuroudesautres.Demême,lesanctuaired’ApollonIsmeniosaccueillait
de nombreux trépieds dont la présence implique le rite collectif des «tripodophories», une
processionsolennellequifaisaitdutrépiedunspectaclemémorable,accompagnédechantset
peutêtre aussi dedanses.Une «tripodophorie» également spectaculaire avait créédes liens
privilégiés entreThèbes et le sanctuaire deZeus àDodone.Dans le cadrede cespratiques
béotiennes,ilestpossiblequechaquetrépieddeKastrakiaitrenvoyéàune«tripodophorie»











fleurs semblent uniques. Un poids de métier à tisser (date inconnue) porte le nom de
ΕhρυνeYη,lamèredesCharitesdanslaThéogonied’Hésiode.PindareetPausaniasattestenttous









Platéesà la findu IVe s.Lasituationdubâtimentconforte son identificationavec le temple
d’Héra, situé, si l’on en croitHérodote, dans une enceinte sacrée en dehors des limites de
l’établissementdelafindelapériodearchaïqueetdudébutdelapériodeclassique.
A.L. KONECNY, M.J. BOYD, R.T. MARCHESE, V. ARAVANTINOS, «Plataiai in Boiotia. A
preliminary report on geophysical and field surveys conducted in 20022005»,Hesperia 77
(2008),p.4371.
03.05	 –	 Tanagra – Le sanctuaire d’Hermès, la divinité protectrice de la cité, et d’autres













– Cet ouvrage richement illustré offre des mises à jour de l’archéologie de l’Eubée, qui












03.08	 –	Amarynthos – Institut archéologique suisse –XIeÉphorie desAntiquités préhistoriques et
classiques–UnmurenporosappartenantàunédificemonumentalduIVes.dontlatailleexacte
resteinconnueaétémisaujourdurantlacampagnede2007.Lebâtimentpourraitavoirfait
partie de l’Artemision d’Amarynthos. Une inscription fragmentaire portant les lettresΥΝΘ
pourrait se référer au sanctuaire d’Artémis fνlYαρkνθÔ. La tranchée de fondation dumur
contenaitentreautresuneterrecuiteféminineetuneprotomèdatantdelapériodearchaïque.
Lesobjetsde la tranchéeoffrentun terminuspostquempour l’érectiondubâtimentautourde
350 av. J.C.Dans une deuxième phase datée après 260 av. J.C., peutêtremême après le
débutduIIes.,lebâtimentaétérénové.
S.FACHARD,T.THEURILLAT, «Les activitésde l’école suissed’archéologie enGrèce2006.
















03.	–	Érétrie– Institut archéologique suisse–Lacampagnede2007, ladeuxièmeetdernière
exploration de l’acropole, s’est concentrée sur le sanctuaire d’Athéna. Le sanctuaire fut en
usageentreledébutduVIes.etledébutduIIes.Lesrestesarchitecturauxdusanctuairesont
peu nombreux et consistent en quelques fragments de fûts de colonnes et de terres cuites
architecturales,quisemblentprovenirdedeuxbâtimentsdifférents.Toutefois,lesexvotosont
richesetconsistentsurtoutenvasesminiaturesetfigurinesdeterrecuite–parmilesquellesla
tête d’une statuette d’Athéna.Unnouveau fragmentd’un zoophoros archaïque en calcaire du
type chyproionien est à ajouter au groupe des offrandes votives importées.De nombreux
fragmentsappartiennentvraisemblablementàdeuxsériesde reliefsen terrecuitearchaïques
représentantrespectivementdescavaliersetdesfantassins.AuSOdel’esplanade(ChronARG




S. HUBER, «Les activités de l’école suisse d’archéologie en Grèce 2007. Fouilles dans le
sanctuaired’Athénasurl’Acropoled’Erétrie»,AntK51(2008),p.148153;C.MORGAN,AR
20072008(2008),p.5455.
03.2	–	Lefkandi –École britannique d’Athènes –La saisonde fouille2008 s’est entre autres
concentréesurcequ’onappelle la«wallsarea»danslarégionII.Lafonctiondesstructures
misesau jourdanscettezonen’estpasentièrementclaire,mais leurassociationàune sorte
d’activité rituelle a été suggérée. L’alternative pourrait être une activité liée à la production
d’huiled’oliveoudevin.DesfigurinesdegrandequalitétrouvéesauNdes«murs»peuvent
être liéesà l’«aire rituelle»à l’O.Dans la structureC–enusageentre ladernièrephasede
l’Helladique récent III C et le Protogéométriquemoyen – plusieurs plateformes circulaires









Phocide, qui touchent également à l’archéologie de la religion: introduction générale (D.




04.0	 –	Delphes – Quelque 90 exemplaires conservés au musée de Delphes attestent la
pratiquededédierdescasquesdanslessanctuairespanhelléniquesentreleVIIIeetlafinduVes.
La documentation deDelphesmontre qu’auVIe s. déjà, le nombre de casques consacrés a
commencéàdécroître.Undéveloppementsimilaireestattestédanslessanctuairesd’Olympie
etdel’Isthme.Lescasquesétaitprobablementfixésavecdescloussurdespiliersenformede
trophée.Des exemplaires réparés attestent que des casques usagés et partiellement endom
magésétaientégalementconsacrés(probablementdubutin).
H.FRIELINGHAUS,«DieHelmevonDelphi»,BCH131(2007),p.139185.
04.02 –	 Kalapodi – Institut archéologique allemand – La quatrième campagne au sanctuaire













archaïque, était une structure à abside. Après la destruction de l’édifice, des offrandes
votivesfurentplacéessurlesdécombresdel’abside.Descasquescorinthienstrouvésautour
dutempledelafindelapériodearchaïqueindiquentqu’ilsétaientsuspendusauxmursdu




– Pendant la cinquième campagne, plusieurs objets votifs précieux associés au temple
géométriqueontététrouvés.Unbronzehittiterécent,avecunreliefaurepousséreprésentant
un cercle d’hommes figurés frontalement et se tenant lesmains (une scène de danse?) fait








fut en usage sans solution de continuité de la période mycénienne jusqu’à la période
impériale.ProbablementautourduVes.ap.J.C.,lesiteacessédefonctionnercommelieu
deculte.Dansbonnombredecas,lestrouvaillesenbronzepubliées(armes,bijoux,fibules,
























– Cet ouvrage richement illustré offre des mises à jour de l’archéologie de l’Étolie, qui






το ̟ρι7ο ιερ9. Η ανασκαφ? 1992&2003, Athènes, 2008) qui sera discutée dans la prochaine
chronique.Ilestcertainquelesfossessousle«MegaronA»nesontpasdestombes,maisles
restesdemodesteshuttes,detellesortequetoutehypothèsetouchantàuncultehéroïquede
l’âge du Bronze peut être écartée (ChronARG [2006], 04.04). De même, le «Megaron B»
(XIes.)semblen’avoireuaucunefonctioncultuelleetdoitavoirétéutilisécommehabitatdu
chefoumaisonderassemblementscommunautaires.Laconcentrationdecendresetd’armes






06.00	 –	 Généralités	 – Mise à jour richement illustrée de l’archéologie de la Phthiotide
achéenne,quitoucheégalementàl’archéologiereligieuse.
P. BOUGIA, «Αχαα Φθιτις», in A.G. VLACHOPOULOS, Αρχαιολογmα. Εβοια και Στερε
Ελλδα,Athènes,2008,p.326333.
–Uneéquipe italienne a collecté et étudié lesdonnées relatives aux sitesde laPhthiotide
achéenne.Lesrésultatssontprésentésenuneséried’entréesdecataloguequicomprennent
entre autres des informations précieuses sur l’identification de sites modernes avec les
























06.03	 –	 Peuma	 (Kallithea) – Institut canadien – XVe Éphorie des Antiquités préhistoriques et
classiques– La fouille d’un petit temple (ChronARG [2005],06.05) est achevée. La structure
consistaitenuneantichambreetunecella.Lesdeuxpiècesontétémisesaujour,couvertespar
unempilementdepierresappartenantauxmursdusanctuaire.Lestrouvaillesnesontpastrès
riches et comprennent des monnaies hellénistiques en bronze, des fragments de vases, un




D.RUPP, «TheCanadian Institute inGreece, 2007»,Mouseion 8 (2008.2), p. 258;C.MOR
GAN,AR20072008(2008),p.61.
















de la finde l’époque archaïque situés sur la côteseptentrionalede lamerÉgée: (1) temple
découvertàThessalonique(reconstruitàl’époqueimpérialeetprobablementtransportédepuis




B. SCHMIDTDOUNAS, «Frühe Peripteraltempel in Nordgriechenland», MDAI(A) 119
(2004),p.107115,pl.1730.
–CetteétudedresseunbilandestravauxrécentssurlasculptureantiqueenMacédoine.La
référenceprincipale,maispas exclusive, sont lesdeuxpremiersvolumesdu cataloguedes
sculptures conservées auMusée archéologiquedeThessalonique, rédigés sous ladirection
d’uneéquipedeprofesseursdel’UniversitéAristotedeThessaloniqueetparusen1997eten
2003. L’A. constate que les sculptures provenant du territoire de la Macédoine antique
attestentdesinfluencestrèsvariéesselonlesépoquesetlesrégions.Nousmentionnonsci
dessousquelquesexemplesdesculpturesprovenantdesanctuaires:1.Unfragmentderelief
provenant sans doute de la frise d’un temple ionique de la fin de la période archaïque
transportéàThessaloniqueà l’époqueromaine,peutêtred’Aineia, témoignede l’influence
des ateliers ioniens et en particulier de Thasos, colonie parienne. 2. Le sanctuaire de
Déméter et deKorè àDervéni (l’antique Létè) a livré des statues de divinités féminines




La présence de sculpteurs athéniens ou ayant appris leur art à Athènes semble avoir été
déterminante. Des influences occidentales (siciliennes?) apparaissent après la conquête
romaine, notamment dans le cas d’un Atlas en calcaire remployé sur l’agora romaine de
Thessalonique, qui à l’origine faisait probablement partie d’unmonument commémorant
unevictoire.LegoûtromaincommenceàjouerunrôledanslasculptureàpartirduIers.av.




Th. STEFANIDOUTIVERIOU, « Xκα αινες πλαστικς στηΜακεδονaα. ΣυYπερjσYατα απe το
πρeγραYYα “ΜελXτη και δηYοσaευση των γλυπτν του Αρχαιολογικοk Μουσεaου Θεσσαλο
νaκης”»,AErgoMak20(2006)[2008],p.341345,347349,351,fig.1,3,610,1819,21,23,34
36.
– L’A. étudie l’évolution de l’agora grecque sous la domination romaine et examine en
particulierl’introductionduculteimpérialdanscetespacepublic.Surlesagorasdecertaines
cités grecques de la Macédoine et du nord de la mer Égée (Thessalonique, Kalindoia,
Thasos),desédificesdédiésauculteimpérialontétéidentifiés.Unexamenattentifmontre














Orestes,où étaitpratiqué leculte impérial.L’édificedisposaitd’unecour intérieure,dedeux
espacesrectangulaires,degradins,ainsiqued’uneabsidedanslaquellesetrouvaitunestatue,
dontquelquesfrangmentsontétéretrouvés.Ilyavaitaussiprobablementunautel.Lefouilleur
Th.Papazotosavaitproposéd’interpréter l’édifice,qu’il avaitdatéd’après trouvailles «avant









Éordée, lesA.mentionnent le sanctuaire deZeus, identifié par une inscription.Ce sanc
tuairedisposaitdetroisespacesetd’unautel.Unensembled’entrepôtsdansunîlotattenant
delavilleétaitprobablementliéausanctuaire.
P. ADAMVELENI, D. KALLIGA, Z. AL SAAYAH, «ΠXτρες Φλρινας. Πιλοτικ YελXτη
διαYeρφωσηςκαιYερικςαποκατjστασηςστη“ΣυνοικaατηςΚρνης”», inΑρχαmες̟9λειςτης





du IIIe s. av. J.C. ainsi qu’unepartied’unmur enpierresbrutesont étémises au jour.Les
fondements de murs près de l’angle NO du temple, qui pose sur le rocher, pourraient
apparteniràunsecondtemple.Latrouvaillelaplusimportantedelacampagnede2006futune
lamelledebronzeavecuneinscriptionvotivedécouvertedanslacouchebrûlée.
S. DROUGOU, «2006. Ανασκαφ στο Καστρa Πολυνερaου Αλατeπετρας Ν. Γρεβενν»,
AErgoMak20(2006)[2008],p.895900.
07.04	–	Aigai	–	XVIIeÉphorie des antiquités préhistoriques et classiques –Ladécouverted’une
statue en marbre représentant une déesse assise conduit l’A. à supposer l’existence d’un
sanctuaireextramurosaulieudit‘Paliochori’,àl’OdeVergina(Aigai).
A.KOTTARIDI, «ΗXρευναστιςΑιγXς,YιαπeληκατjκYας»,AErgoMak 20 (2006) [2008],
p.777,fig.7.
07.05	–	Pella	(agora)–UniversitéAristotedeThessalonique–Denombreusesfigurinesenterre





I.M. AKAMATIS, «ΠανεπιστηYιακ ανασκαφ ΑγορjςΠXλλας 2006»,AErgoMak 20 (2006)
[2008],p.618,620,fig.23.
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07.06	 –	 Pella	 (nécropoles)	 – XVIIe Éphorie des antiquités préhistoriques et classiques – Des
statuettes en terre cuite d’Attis, d’une divinité courotrophe, d’Aphrodite et d’Éros ont été
trouvéesdansdestombesdespériodeshellénistiqueetromaine.Danslapartieromainedela
nécropole, on peut aussi signaler la présence de lampes en terre cuite décorées de repré
sentationsenreliefdedivinitésetleursattributs(Hélios,Sarapis,Isis),ainsiquedecolliersavec
des pierres semiprécieuses portant des symboles du culte isiaque et un anneau en argent
portantl’inscriptionεcςΖε«ςΣjραπις.
P.CHRYSOSTOMOU, «Σωστικανασκαφστοδυτικe νεκροταφεaο τηςΠXλλαςκατj το2006:
Οιελληνιστικοaτjφοι»,AErgoMak20(2006)[2008],p.645646,648649,654,fig.7,16;id.,
«ΣωστικανασκαφστοδυτικeνεκροταφεaοτηςΠXλλαςκατjτο2006:ΟιρωYαϊκοaτjφοι»,
ibid., p. 660661, 664668, fig. 4, 8; id., «Σωστικ ανασκαφ στο δυτικe νεκροταφεaο της





– L’A. suppose l’existence d’un sanctuaire de Zeus Hypsistos au lieudit ‘Kephali’ près
d’Agriosykia,oùontététrouvéesdeuxstatuettesd’aiglesenmarbreetdeuxlampesenterre
cuiteportantdesfiguresd’aiglesenrelief.
P.CHRYSOSTOMOU, «ΜXρος IV. Αγροσυκιj. Ο οικισYeς των ιστορικν χρeνων», in
P.CHRYSOSTOMOU, I. ASLANIS, A. CHRYSOSTOMOU (éds), Αγροσυκι. zνας οικισ79ς των
̟ροϊστορικνκαιιστορικνχρ9νων,Veria,2007,p.291292,pl.IV,4,1;4,2;14,2.
07.08	–	Edessa–XVIIeÉphoriedesantiquitéspréhistoriques et classiques–Mentiond’unrelief








de Zeus Hypsistos, d’Héraclès Kynagidas, d’Artémis Agrotera, du Héros Cavalier et de la
Déesse Syrienne (Atargatis, appellée aussi Parthénos). Les cultes d’Apollon, d’Athéna,







région,Artémisétaitvénérée sous lesépiclèsesGazôreitis etBloureitis selonun témoignage
épigraphique.
A.CHRYSOSTOMOU,Αρχαmαzδεσσα,Thessalonique,2008,p.26,6669,8390,102103,fig.47







remploi ainsi qu’une inscription votive à Asclépios Sôtêr. Une statue en marbre d’Héra
trônantaététrouvéeremployéedanslemurfortifiédivisant laville,construità lapériode
paléochrétienne.L’étudedecettesculpturemèneàlaconclusionqu’elleétaittrèsprobable
ment placée à l’origine à côté de la statue deZeusHypsistos, dans le temple de ce dieu




temple a mis au jour des tronçons de murs, dont un appartenait à un édifice d’époque
romaine impériale.Les trouvaillescomprenaientdessculpturesvotives fragmentairesde la






une stoa comportant des salles à coucher pour les malades (enkoimetèria) et des espaces
auxiliaires.LecultedudieuétaitimportantàDion,surtoutàl’époqueimpérialecommeen
témoignelechoixdesoneffigiepourlereversdesmonnaiesdelacitésouslesSévèresainsi





07.0	 –	 Beroia	 –	XVIIe Éphorie des antiquités préhistoriques et classiques – Mention de deux
inscriptions, découvertes en 1980 remployées dans des tombes d’époque romaine tardive,
mentionnantlesanctuaireetleculted’HéraclèsKynagidas,l’undesplusimportantsdeBéroia




07.	 –	 Leukopetra	 (site de Kallipetra, préfecture d’Imathia) – Brossant un tableau de la
recherche archéologique récente sur le territoire de la préfecture d’Imathia, l’A. évoque les
sanctuaireslesmieuxconnusdeBéroia:ceuxd’Asclépios,d’HéraclèsKynagidas,d’Énodiaet
d’Athéna. L’existence de ces sanctuaires est attestée dès l’époque hellénistique par des
témoignagesépigraphiques.L’A.seréfèreaussiàl’agglomérationantiquemiseaujouraulieu
dit Kallipetra, dans le territoire de Béroia, où des lieux de culte ont été repérés, ainsi qu’à
LeukopetraetsonsanctuairedelaMèredesdieux«Autochthone»,connuparsestrèsnom
breusesinscriptions,enmajoritédesactesd’affranchissement.
L. STEFANI, «ΗΗYαθaα κατj την αρχαιeτητα: Τα δεδοYXνα απe σkγχρονες και παλιeτερες
Xρευνες» in Η7αθmας Μελετ?7ατα, Η7αθmα&Ιστορικzς και Αρχαιολογικzς ̟ροσεγγmσεις, Βυζαντιν9
Μουσεmο,Βzροια4&11&2007,Veria,2007,p.22,fig1415.
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07.2	–	Thessalonique	–L’A.présente les résultatsdeses recherchessur l’architecturedu
templeioniquemisaujouràThessaloniqueen1936àl’angledesruesKrystallietDioikitiriou,
dontcertainsmembresarchitecturauxdatantdel’époquearchaïquetardiveavaientétérepérés
dans lavilleavantsadécouverte.Unefouillemenéesur lemêmeterrainen2000arévélé la
partie orientale de lakrepis du temple, de nombreux fragments demembres architecturaux
provenantdel’élévationetdesstatuesd’époqueromaine(ChronARG[2004],07.0).Acceptant
l’interprétationproposéeparE.Voutiras(ChronARG[2001],07.3),l’A.considèrequ’ils’agit
d’un temple «itinérant», probablement transporté à Thessalonique d’Aineia, cité grecque





hexastyle (le nombre de colonnes sur les côtés longs reste inconnu), construit avec des
membres architecturaux d’époque archaïque tardive provenant d’au moins deux édifices
différents sur une haute krepis de six gradins datant de l’époque romaine. La hauteur des
colonnesétaitsansdoutesupérieureà7m.Leplandelacellaestinantisetl’encadrementdela






G. KARADEDOS, «Ο “περιπλανYενος” υστεροαρχαϊκeς ναeς της Θεσσαλονaκης. Πρτες
εκτιYσεις», AErgoMak 20 (2006) [2008], p. 319331, id., «Ο “περιπλανYενος” υστερο
αρχαϊκeς ναeς της Θεσσαλονaκης. Μουσειολογικ παρουσaαση των αρχιτεκτονικν Yελν –
ΠροοπτικXς»,ibid.,p.333339.
07.3	–	Kalindoia	 (préfecturede	Thessalonique)–	XVIeÉphorie des antiquités préhistoriques et
classiques –Musée archéologique de Thessalonique – En 2008 leMusée archéologique de Thessa
loniqueaorganiséuneexpositiontemporairedédiéeàlacitéantiquedeKalindoia.Lestémoi
gnagesarchéologiquesetépigraphiquesrelatifsauxcultesyavaientuneplace importante.Le
culte d’Asclépios est attesté dès le IVe s. av. J.C., ceux d’Apollon et d’Artémis à partir de









Kalindoia. An ancient city in Macedonia, Thessalonique, 2008 (Catalogue d’exposition tempo




a permis d’identifier l’espaceE comme le bouleutèrion de la cité.Un fragment de la statue
356 Chroniquearchéologiquedelareligiongrecqueantique





ques –À l’occasionde la présentation de dix ans de fouilles archéologiques et de travaux
d’aménagementdans le sitedeStagire, l’A.mentionneunpetit sanctuaire àdeux espaces,




K. SISMANIDIS, «Αρχαaα Στjγειρα.  Xκα χρeνια ανασκαφν και εργασιν ανjδειξης» in
Αρχαmες ̟9λεις της Μακεδονmας και Θρκης (supra 07.02), p. 136137, fig. 3839, id.,Ancient
Stageira.ThebirthplaceofAristotle,Chalcidique2006(Guidearchéologique),p.1819.
07.5	–	Potidée(préfecturedeChalcidique)–XVIeÉphoriedesantiquitéspréhistoriquesetclassiques
–UniversitéAristote deThessalonique –LesA.présentent les découvertes archéologiques faites
dansunsanctuairemisaujourparlesfouillesdesauvetagemenéesde1991à1994eten1998





de phases archaïques, associées à de la céramique corinthienne. Partant de ces données, les
auteurs supposent qu’un sanctuaire avait déjà été fondé sur ce lieu par les premiers colons
corinthiensdePotidée.Ladivinitévénéréeresteinconnue,maiselleparaîtavoirétéféminine–
peutêtreDéméter,dontilexistaitàCorintheunsanctuaireimportant.




















B.D. POULIOS, D.D. MEGIDIS, «Λιθοχρι Καβjλας. Σωστικ ανασκαφ στη σkγχρονη
Εγνατaαοδe»,AErgoMak20(2006)[2008],p.158,fig.20.
07.9	–	Philippes–LesA.fontréférenceauxsanctuairesrupestresetauxreliefssculptés
sur les rochers au pied SE de l’acropole de Philippes. La fouille auN de l’«épithéâtre»




montrent les fragments incorporés dans les murs du couloir qui forme le périmètre de
l’«épithéâtre». – La fouille dans l’aire attenante aumur de soutènementO de la cavea a





batsdegladiateursqui s’y tiennentdésormais,onpeut aussipenserque le sanctuaire était
dédié à l’une de cellesci. Il faut souligner en particulier la présence de Némésis: deux
inscriptions gravées sur la parodosO attestent l’activité d’un prêtre deNémésis Invincible
(Aneiketos).LesA.présententdesobservationsanaloguessurlethéâtredeThasos.Mention
des munerarii, qui apparaissent souvent dans les inscriptions votives et funéraires de la
colonie romaine de Philippes. Ces dignitaires assumaient souvent des charges religieuses,
notammentcelledeprêtreduculteimpérial.
Ch. KOUKOULI, G. KARADEDOS, «ΘXατρο Φιλaππων 20022004: ΑνασκαφικXς εργασaες»,
AErgoMak20(2006)[2008],p.6971,fig.911;id.«ΘXατροΦιλaππων20022004:Εργασaες






–Les études crétoises ont récemment bénéficié de la parution de deux actes de colloque
particulièrementimportants,l’unrelatifauxpériodesromaineetprotobyzantine,l’autreàla
région duMylopotamos. Chacune de ces deux contributions livre à la fois de nouveaux
documentsetdespistesderéflexionoriginalespourl’archéologiereligieuseenCrète.Nous
noteronsplusparticulièrement,dans lepremierouvrage, les contributionsdeE.Gavrilaki
(nécropole romaine d’Argyroupoli), S.N. Maderakis (tombes d’Elyros), A. Vassilakis









(synthèse sur les reliefs crétois représentant Pan et les nymphes, voir aussi à ce sujet
M.MELFI,«CretanNymphs.AnAtticHypothesis»,inD.C.KURTZ[éd.],EssaysinClassical
ArchaeologyforEleniHatzivassiliou[1977&2007],Oxford,2008[StudiesinClassicalArchaeology,4],
p. 221227; et infra 0.05). Voir aussi infra 0.02, 0.07. En ce qui concerne le second
colloque, on verra en particulier les contributions deM.C.Monaco (armures à reliefs du
templed’AphroditeàAxos),deK.SpornetdeE.Kefalidou(différentslotsd’offrandes)et
E.Tegou(sanctuairedeGerakaro).
M.LIVADIOTTI, I.SIMIAKAKI (éds),Creta romana eprotobizantina.Attidelcongresso interna
zionale (Iraklion,2330settembre2000),Padoue,2004;Ε.GAVRILAKI,G.Z.TZIFOPOULOS
(éds),ΟΜυλο̟9τα7ος α̟9 την Αρχαι9τητα ως Σ?7ερα. Πρακτικj  ιεθνοkς Συνεδρaου, 8 vol.,
Réthymnon,2006.
–L’A.revientsurleproblèmedelatransmissiondesymbolesetthèmesiconographiquesà









Fer.Ellepasse en revue ladocumentationdisponible, établit différents ensembles typolo
giquesetdétaillelescontextesd’usage.Ilressortdecetexamenquelethèmesembleavoir
connuunrenouveauimportantdèslafinduProtogéométrique,adoptantalorsunedimen








dans le même volume, plus théorique, la contribution de J. WHITLEY, «The Chimera of
Continuity: WhatWould “Continuity of Cult” Demonstrate?», p. 279288); ead., «Cretan




– L’A. publie, en complément de son livre sur les cités crétoises aux VIIIeVIIe et VIe s.
(ChronARG[2007],0.00),unsecondouvrageconsacréàlaCrètearchaïque.Lelivre,dontle
cœurseveutuneréflexionsurlavariabilitédelaperceptiondesnotionsdetempsetd’espace,
aborde différents aspects de l’archéologie crétoise, dont certains ont directement trait aux
pratiquesreligieuses.Onrelèveraenparticulierladiscussionrelativeauxenjeuxsociauxdéduc
tiblesdel’examendesespacessacrésetfunéraires,l’analysedesactivitésreligieusespratiquées






















mentsd’enfants.Enfin,à la jonctionentre la touret lemur furentmisau jourunesériede
lampes,plats, céramiquesminiatures (skyphoi, crucheset coupes), ainsiquedesossementset
descornesd’animaux,letoutmêléàdescendres.Cetroisièmeensemblepourraitluiaussiêtre






permet de dater l’inscription des IIIeIIe s. av. J.C., époque à laquelle les cités d’Aptère et
d’Éleutherna firent alliance. La chambre funéraire était précédée d’un petit escalier et d’un
vestibule, dont elle était séparée par une porte.Bien que la tombe ait été pillée, lematériel
retrouvépermetdedatersonfonctionnementduIIes.av.auIIes.ap.J.C.Lesecondmonu









étaient disposés en file indienne entre deux murs. Leurs panses avaient en outre été
recouvertes de pierres. Le plus ancien vase contenait trois défunts, dont le plus âgé, une











– On saluera également la publication, sous la forme d’une importante monographie, du
matériel céramique de la tombe A1K1 de la nécropole d’Orthi Petra. On épinglera en
particulierlechapitre7,lequelexamineendétaillaplacedecematérieldanslerituelfunéraire
et ce tout au longde lapérioded’utilisationde la tombe (Protogéométrique final–Proto
archaïque).
A.KOTSONAS,TheArchaeology of TombA1K1 ofOrthi Petra inEleutherna. TheEarly IronAge
Pottery,Heraklion,2008.
0.04	–	Éleutherna	(Mnémata)–XXVeÉphoriedesantiquitéspréhistoriquesetclassiques–En
20072008,onaprocédéàune fouilledesauvetagedans l’undescimetièresde l’ancienne
Éleutherna, situé auNde la ville etmenacé par des travaux routiers. 128 tombes à ciste
datantdelapériodehellénistiqueontétéidentifiées,répartiesencinqensemblesdifférents.
La grande majorité étaient orientées NS (à dix exceptions près, situées EO). En ce qui
concerne le matériel funéraire, on note une très grande quantité de céramiques, parmi
lesquellesdenombreuxvasesfermés(vasesàparfum,lécythes,cruchesetœnochoés).Ona
par ailleurs retrouvé deux feuilles en or destinées à couvrir la bouche, lesquelles étaient
inscrites.LestombeslesplusanciennessemblentremonteràlafinduIVes.av.J.C.
D.EVELY,AR20072008(2008),p.110.










(ChronARG [2007], 0.2). En ce qui concerne la campagne de fouille de 2005, on verra
désormais lerapportdétaillédans l’ASAtene.Sur lescampagnesultérieuresonpeutd’oreset
déjà renvoyer aux comptes rendus succincts dans l’AR.Onnotera enparticulier, en ce qui
concerne le temple, qu’une arche de 7md’envergure semble avoir ouvert l’espace entre le
vestibuleetlacella,donnantuneplusgrandevisibilitéauculte.Cedispositifsembleuniqueen
Méditerranéeetpourraitserattacheràdesexemplessyriens.Lecaractèretoutàfaitparticulier
de la façade, laquelle était fermée et ornée de colonnes engagées, s’explique ainsi plus




situées auNdu temple ont livré plusieurs fragments de statue notables: une tête de jeune
 Crète 361
homme,lapartieinférieured’unhommeentoge,ainsiqu’ungrandtorsedepéplophoreduIIe







di scavo 2005»,ASAtene 83 (2005) [2008], p. 625648;D. EVELY,AR 20072008 (2008),
p.108110;T.WHITELAW,C.MORGAN,AR20082009(2009),p.9192.
–ThéâtreduPythion (ChronARG [2007],0.2).En2005,deuxsondagesontétéentrepris,
l’un au centre de l’édifice et l’autre au niveau de la cavea, afin d’investiguer les couches de
destructionetl’architecturedel’édifice.Deuxsculpturesontétémisesaujourauniveaudela
scène: une Athéna du type Velleri et une Héra du type Borghèse. En 2006, le centre de
l’édificeaétédavantageexploré.Unepartieduparementenmarbrepolychromedel’orchestra
ainsi qu’une portion de la scène ont été mises au jour. Les campagnes ultérieures ont été
dévoluesàdiverstravauxderestaurationetdeconsolidation.
F.GHEDINI,J.BONETTO,«Gortyna.Loscavo2005pressoilteatrodelPythion»,ASAtene83
(2005) [2007], p. 649671;D. FRANCISCI, M. BRESSAN, «Gortyna (Creta). Lo scavo 2006
presso il teatrodelPythion»,ASAtene83 (2006) [2008],p. 879887; J.WHITLEY et al.,AR
20062007 (2007), p. 110 (rapport de F.Ghedini); T.WHITELAW, C.MORGAN,AR2008
2009(2009),p.92.
0.07	 –	 Lebena – École italienne – On dispose désormais d’une étude de synthèse sur
l’AsclépieiondeLebena(ChronARG[2007],0.).Lesanctuaire,fouilléparA.Taramelliau
début du XXe s., n’avait jamais fait l’objet d’une publication auparavant, à l’exception de
quelquesnoteséparses.L’ouvragevientainsicomblerunvideimportant.L’étudesefondeàla
foissurlescarnetsdefouillesconservésàl’Écoleitalienne,ladocumentationépigraphiqueet
l’examen in situdesruines.Elles’organiseenquatreparties.La1repartieretrace l’histoirede
l’exploration archéologique de Lebena par les archéologues italiens. On y trouvera de
nombreusesindicationssurlatopographiedusite,dontdenombreuxvestigesétaientencore
visiblesautempsdelafouille.Ceuxcipermettentnotammentdemieuxcernerlafaçondontle
sanctuaire s’insérait dans la ville. La 2e partie offre une description détaillée des différentes






tantàunniveauadministratif (leskosmoi)quecultuel (lehiarorgos, lesnakoroi),maisaussides
dédicaces. Enfin, une 4e partie esquisse une histoire générale du sanctuaire, à la lumière,
notamment, des sources littéraires.Différentes questions y sont discutées, en particulier les
antécédents du culte, sa fondation, l’implication de Gortyne dans la vie du sanctuaire, le
développementimportantdel’époqueantonine,ouencorel’abandondeslieux.





secteurdes templesAetB,déjà résuméesdans laChronARG (2007),onpossèdedésormais















0.09	 –	 Smari	Herakliou – Institut archéologique de Crète –Nous disposons désormais d’un
rapportdétaillépourlacampagned’étudede1999surl’acropolefortifiéedeSmari(ChronARG





entre le megaron A et le sanctuaire d’Athéna semble avoir été laissé libre. En revanche, il










(éds),Το Αιγαmο στην ̟ρι7η ε̟οχ? του σιδ?ρου.Πρακτικj του διεθνοkς συYποσaου. Ρeδος, 14
ΝοεYβρaος2002,Athènes,2004,p.105126.
0.0	–	Gouves	(Grotte	Skoteino)–InstitutarchéologiquedeCrète–Écoleaméricaine–A.Kanta
et L. Tyree ont poursuivi l’étude du matériel de la grotte sacrée, en usage essentiellement










l’AD relate également la fouille de la structuremanifestement cultuelle située sur lemême
terrain,déjàmentionnéedanslaChronARG(2004),0.8.En1999toujours,unautresecteura

















et d’Aphrodite. L’étude se fonde sur plus de 600 exemplaires, dont lamoitié environ sont






examinenttouràtour lesdifférentstypes iconographiquesreprésentésetquisont: lecheval
(largementmajoritaireauseindel’assemblage),lesbœufs,lesbrebis,leschèvres,lesdaimset
les oiseaux, sans compter un certain nombre de types plus exceptionnels. Chaque type est




grandediversité depâtes.On comprend l’importancede telles initiativespour les questions
relativesà la fréquentationdessanctuairesetà leurapprovisionnementenmatérielvotif.Le
chapitreXIIIabordelesquestionsdestyleetrévèleunrapportdedépendanceétroitavecle
matérielenbronzedusanctuaire,déjàpubliéparW.Schürrmann.Ledernierchapitreposela
question de la signification des terres cuites zoomorphiques. La nature domestique des
animauxesticisoulignée,demêmequelelienentrel’assemblageetdenombreuxautreslotsde
l’époque géométrique, notamment ceux d’Olympie et de Samos. La question de la nature
ostentatoiredece typed’objetsestégalementabordée,et ceà la lumièrede leur rapport au
matériel enbronze.Enfin, ladisparitiondes figurineszoomorphiques réaliséesà lamainest
miseenrelationavecl’émergencedestypesdédaliquesmoulés.
P.MUHLY,The Sanctuary ofHermes andAphrodite at SymeViannou IV.Animal Images of Clay,
Athènes,2008(BibliothèquedelaSociétéarchéologiqued’Athènes,256).
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au jourdanscesstructures,quipermettentde revoir ladatedessépulturesenquestion.Les
plusanciensenclossemblentremonterauProtogéométrique,c’estàdireàuneépoqueoùles








fouilledusecteur situéauNdubâtimentciviquemonumental et à l’Ode l’andreion a révélé
deuxsanctuaires.Lepremier,quin’aenréalitélivréquedeuxmurs,constituemanifestement
unsanctuaireàbanquettesduMinoenrécentIIIc.Leseconddatedelapériodearchaïque.Ilse
composededeuxpièceset reposesurunepetite terrassenaturelle,surplombant lebâtiment
civique monumental. La pièce sud a livré une petite structure rectangulaire construite en
calcaireetenschisteetquipourraitêtresoitunebanquette,soitunautel.Cettestructureétait
jouxtéeauNparun foyerdélimitéparune rangéedepierres.Ona récoltédanscettezone









tombe à tholos du début du l’âge du Fer a étémise au jour sous une canalisation liée à un
complexe plus récent. La tholos contenait trois inhumations, demême que de la céramique
s’étendantduMinoenrécentIIIauGéométrique.Lecomplexequilarecouvrait,enusagedu





TheFinalNeolithic,LatePrepalatial, andEarly IronAgeOccupation»,Hesperia76 (2007),
p.665716;J.WHITLEYetal.,AR20062007(2007),p.98102.
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l’époquehellénistiqueetqui fera l’objetd’uneétudeséparée.Lamajoritédes terrescuitesse
rattachentàdeuxgrandsgroupes:lesdéessesnuesàpolosetlesfiguresmasculines.Lepremier
decesgroupes se composedequelques types très similaires lesunspar rapport aux autres,
tandisquelesecondserapporteàunseuletmêmeprototype:unjeunehommedeprofilvêtu




finde la période archaïque et le débutde lapériode classique.La signification religieusede
chaquetypeestconsidéréedansledétailetuneréflexionglobalesurlanatureducultepratiqué
àAnoixeestproposée,mettantenexergue,danslalignéedesétudesrécentessurcetypede
matériel, sadimension initiatique.Laquestionde la relationentre ce sanctuaire et la citéde
Praisos,dontunsanctuaireperiurbainalivrédesterrescuitesappartenantauxmêmestypes
que ceux attestés àRoussaEkklesia, est égalementdiscutée endétail.L’A.propose ainside
reconnaîtredansplusieurssanctuairesextraurbainsdisposésautourdePraisosetayantlivréun
matérielpartiellement identique,undispositif servant à lamise enplacedes frontièresde la
cité.Enfin, laquestiondelarelationentreleprofildumatérieldecessanctuaires,toutàfait
spécifiqueàl’échelledelaCrèteorientale,etl’identitéétéocrétoisedesPraisiensestabordée.










semblent avoir aujourd’hui disparu. Si beaucoup de ces graffiti mentionnent des noms de
divinité(Apollon,AthénaetZeus),leurrelationaveclesanctuaired’AthénaSamonia,queles





jour lorsde la fouillede lanécropole tardoclassique/hellénistique, situéeauNde lavilleet
fouilléedurantlesannées1990.Onnoteainsilaprésencetrèsabondanted’importationsextra
crétoises,parmi lesquellesfigurentquelquesvasesrelativementraresoudetrèsbelle facture.






Vases (7th&4th centuriesB.C.).Proceedingsof theSymposiumHeld at theUniversité librede
Bruxelles,2729April2006,Bruxelles,2009(Étudesd’archéologie,3),p.307318.
0.8	 –	 Karoumès – En 2003, on a procédé à l’examen des deux postes routiersmis en












































– L’A. analyse le matériel votif mis au jour dans deux puits découverts dans la zone du
sanctuaire d’Héra aux sources du Sele. Ces bothroi attestent l’activité de réorganisation du
sanctuaire,contemporainedel’arrivéedesLucaniensentrelafinduVes.etledébutdusiècle
suivant. L’examen du matériel permet de procéder à une distribution quantitative entre le
bothros situé auSdu temple, caractérisépar la présencede céramiqueminiature et depetite
plastique,etlebothrossituéauSdelastoa,richedecéramiquefine.Lematériel,datableentrele
milieuduIVes.etledébutduIIIe,renvoieàunedivinitéauxtraitschthoniens,unaspectdela








avec les temples, dans la mesure où les sanctuaires véliens ne sont pas caractérisés par la
présencedetemples.Lesnaiskoi,misaujourenquantitéconsidérabledansl’airesacréen°1et






sacré dédié à Éros et mis ensuite en relation avec un temenos d’Éros par B.Neutsch. La
présencedutemenosauraitétéinduiteparlaprésencededeuxpierresportantl’inscriptionΕΡ.




















M.L. NAVA, «Le attività della Soprintendenza per i Beni Archeologici delle Province di




forumdeCumes. Il se pencheplus particulièrement sur deux ensembles d’artefacts.Un1er












l’Université d’Innsbruck – Dans le cadre du colloque annuel de Tarente, l’A. présente une
synthèse des résultats des recherchesmenées dans le sanctuaire deDéméter par l’équipe
d’Innsbruck. Dans la zone orientale a été mis au jour un dépôt votif caractérisé par la
présencedevasesminiaturesetd’astragales.Danslazonecentrale,laséquencestratigraphi
queaétéreconstituée:entrelesVIIe/VIes.etleIVes.av.J.C.Danslatroisièmezone,située
entre la partie centrale du sanctuaire et ses partiesO, les limites d’une autre terrasse du
sanctuaireontétéidentifiées.[I.B.]
M.OSANNA, «L’attività archeologica inBasilicatanel2007 (Siris–Eracleia)», inAtene e la
MagnaGrecia(supra3.02),p.932934.










CamporaSanGiovanni,Roma,2002 [Archaeologica, 133]). Il s’agitd’un templede typemegaron,
construit entre 590/580 et abandonné, à la suite d’une destruction, entre 480 et 470. Le
matérielretrouvéestliétantaumondemasculin(objetsliésausymposium,armes)queféminin
(récipients de toilette, objets ornementaux, ustensiles féminins, terres cuites). Le temple
présente une sériede caractéristiquesparticulières (orientation auS, présencedepithoi et de
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loutèria dans le pronaos, présence d’une structure interprétée comme la base d’uneklinè), qui
renvoie,selonl’A.,àuncultehéroïque.Laconfrontationentredocumentationarchéologique




3.07	–	Crotone –SoprintendenzaArcheologicadellaCalabria–L’A.passeen revue lematériel
votifmis au jour dans l’espace sacréde S.AnnadiCutro, sur le territoire deCrotone.Les
fouilles n’ont mis au jour aucun édifice. Toutefois, on a récupéré une grande quantité de
matérielvotifdatableentrelemilieuduVIIes.etlemilieuduIIIes.av.J.C.Lamajeurepartie
des artefacts date du milieu du VIe s.: terres cuites, céramique d’importation, céramique
miniature.Lesoffrandesrenvoientàuncultefémininqui,àpartirdumilieuduVIes.,présente
unprofilspécifiquement«artémisiaque»(nombreusesstatuettesdutype«S.Biagio»,caracté
risépar laprésenced’un animal).Encequi concerne lesphasesplus anciennesdu contexte










pourvudebanquettesmaçonnéespour l’expositiondesoffrandes,à l’Edesquellesse trouve
une eschara.Lesrestructurationsdusanctuairesepoursuivent jusqu’audébutdu IIIe s.Grâce




les hydriskai. Parmi les offrandes exposées dans l’édifice, il faut mentionner un serpent en
bronze,unanimalliéàlaterreetàlafécondité.Laprésenced’unThesmophorionàParapezza
s’inscritdanslecadredelaviereligieusedeLocresÉpizéphyrienneoù,auxfiguresd’Aphrodite
et Perséphone, s’ajoute Déméter pour atténuer ce qui est toujours apparu aux chercheurs
commeune«anomalie».[I.B.]
C.SABBIONE,M.MILANESIOMACRÌ,«RecentiscopertealthesmophoriondicontradaParapezza











Crète 10.00AgiaTriada 10.00Anoixe 10.16Aptère 10.02Argyroupoli 10.00Axos 10.00






















Péloponnèse Achaïe 02.2302.28 Aigion 02.24 Antheia 02.23 Gremoulias 02.27 Hélikè
02.25Kalavrytas02.27Keryneia02.26Lousoi02.28MamousiaAigialeias02.26Niko
leika 02.25Trapeza 02.24Théa 02.23Arcadie 02.1202.16AgiaParaskevi 02.15Ara
chamitae02.15Gyros02.13Lousoi13.01Lycée(Mt)02.16Mantinée02.12Ptolis02.12
Tégée 02.14Argolide 02.08Arsinoé 02.08 Calaurie 02.08Halieis 02.09Kiveri 02.10
Methana 04.05 Poros 02.08 PortoKheli 02.09 Tirynthe 02.11 Corinthie 02.0102.07
Acrocorinthe02.02Cléonées02.03Corinthe02.02,02.08,07.15 Isthmia02.01,04.01
Kryoneri02.07Megalovouni(Mt.)02.05Némée02.04Titanè02.06Élide02.22Olym
pie 02.22, 04.01, 10.13Laconie 02.1702.19Amyclées 02.18Antochori 02.19Limnai
02.18Sparte02.17,02.18Messénie02.2002.21Messène02.21Volimos02.20
Phocide04.00Delphes04.00,04.01Élatée04.00Kalapodi04.00,04.02Lilaea04.00







acropole Corinthe 02.02 Érétrie 03.11




animal – coquillage 10.15 corne 10.02
cuisson des animaux sacrifiés 02.01
cheval 02.25, 10.11 chien 02.08 osse
ments 02.23, 02.25, 10.02 porcelet
04.05 sanglier 10.15 serpent 02.08
(voirsacrifice)
animal–représentationaigle07.07bœuf
10.13 bovidé 02.27 brebis 10.13 cerf
02.11cheval04.02chèvre10.13chien
06.02 daim 10.13 grenouille 04.02











auteurs anciens – Denys d’Halicarnasse
07.12 Hérodote 03.04 Hésiode 03.03










amphore béotienne 03.00 balsamaire
10.17 de banquet 02.28 corinthienne
07.15cotyle02.09coupe02.28cratère
03.12, 10.15 cruche 10.04 demi
amphore 10.17 hydrie 02.23 hydriskè
13.08 imitation de couronne 03.03
kernos02.23kotyle13.08lécythe02.02
10.04 œnochoè 10.0304 pithos 10.03
10.09,10.15,13.06plat10.02récipientà
boire 04.05 récipient à cuire 04.05 réci
pient àmanger 04.05 tasse 10.18 thymia
tèrion 13.02 vaisselle de banquet 10.03
vase 06.03 vase à parfum 10.04 vase
fermé10.04vaseminiature02.02,02.07
09, 02.11, 02.1516, 02.23, 03.03, 03.11,





























06.01, 07.00, 07.13, 13.07 Agrotera
07.08Bloureitis07.08Despoina02.15
Gazôreitis07.08Hemera13.01Horaia
02.05 Limnatis 02.20, 02.21 Orthia
02.20Proseoa03.09
Asclépiades07.09




Athéna 02.17, 02.24, 03.10, 03.11,
07.05, 07.08, 07.09, 07.11, 07.13,












Déméter 02.02, 02.12, 02.13, 07.00
07.09, 07.13, 07.15, 10.06, 13.04













Héraclès 02.02, 02.03, 03.01, 06.04,
07.00,07.05Alexikakos01.02Kyna
gidas07.08,07.10,07.11




























Zeus 02.16, 02.22, 03.02, 07.02, 07.06,
07.13, 10.17 Hypsistos 07.07, 07.08,






exvoto et objets de culte  10.13 amulette
04.02 anneau 07.06 arme 04.02 13.01
13.06armede fer06.04,13.03armureà
reliefs 10.00 astragale 13.04 autel 07.13
bague02.16balsamaire02.28bijou02.07,
04.02,13.06boldebronze06.04bothros
02.11 broche 02.16 casque 04.01 casque
corinthien 04.02 ceinturon 13.01 cippe
13.02 collier 04.02, 07.06, 10.03 coquil
lage 04.02 cruche en bronze 10.03 dia
dème en or 10.03 épée 04.02 épingle
10.03 ferde lance02.27 feuilledemetal
13.08 feuille en or 10.04 fibule 04.02
harnais de chevaux 13.01 hydrie en
bronze 02.15 kernos 10.18 lame de fer
02.16, 10.15 lamelle de bronze 07.03
lampe 02.10 02.28 modèle de chariot
02.25 monnaie d’argent 02.16 naiskos
13.02 obelos 04.02, 10.15 outil 04.02,
06.04, 13.01pendentif 04.02perle 10.03
en cristal de roche 10.03 en verre 04.02
perrirhantèrion 02.02, 02.23 plaque 07.13
plaquette figurée 02.07, 10.05, 10.16
plomb(objeten)06.04poidsdemétierà
tisser 10.15 relief 01.00, 07.08, 07.13,
07.19, 10.00 relief funéraire 10.00 roue
02.25 roue de chariot 04.02 stèle 07.13
 Index 373
tête d’épingle 02.20 thymiatèrion 02.28
06.03 trépied 02.16, 03.02, 04.02 vase
plastique en bronze 07.18 (voir céra
mique,figurine)
figurines, statuettes et statues 02.07,
02.12, 02.22, 03.03, 03.11, 04.02,
06.0304, 07.00, 07.0506, 07.0809,
07.1213,07.1517,10.01,10.06,10.08,
10.15, 13.01 aigle 07.07 animal 04.02
Aphrodite 06.03 assise 02.13 cavalier
02.11cerf02.11chien06.02dédalique
10.05, 10.15, 10.18, 13.07 féminines
02.10, 02.15, 02.27, 03.03, 03.08,
07.00, 10.15, 13.01 guerrier 10.16
hittite 04.02 hydrophore 02.23 korè
02.12masculine 10.16moule de figu
rine07.05oiseau04.02àpolos02.27,
13.01 protomè 03.08 statue de culte










inscription 02.05, 02.08, 02.21, 02.23,




lampe 02.02, 03.03, 07.06, 07.07, 10.02,
10.10,13.07
mariage01.00








personnages historiques Arsinoé 02.08
Auguste 07.13 Jules César 07.12





procession 03.00, 03.02 tripodophorie
03.02






sanctuaire, architecture et structures:
abside04.02, 07.00, 07.01 absidedouble
02.25 adyton 06.02 akrotèrion 04.02 anté
fixe02.04antichambre06.03arche10.06
banquette 10.03, 10.15, 13.08 bothros
13.01 boutique 02.08 brique crue 02.25,
04.02 cella 02.24, 04.02, 06.02, 06.03,
07.12,10.06,13.01,13.02chapelle13.01
citerne 02.21, 10.06 colonnade 02.08
colonne02.27,03.11,03.11,06.02,07.12
colonne votive 02.08 cour 07.01 cuisine
02.08, 10.09 dalles 02.03 distyle 02.21,
02.26dorique02.01,02.03,02.08,02.10,
02.21,02.24,02.26,02.27,06.02emplecton
10.06 enkoimetèria 07.09 entrepôt 07.02
eschara13.03,13.08étagère06.03fontaine
02.02, 07.09, 10.06 foyer 07.14 frise
07.00,07.12fronton02.22gradins07.01
grotte 01.05 hestiatorion 02.15 hexastyle
07.12, 13.01 in antis 02.21, 02.26, 04.02,
07.12 ionien 07.00 ionique 02.03, 02.08,
02.21, 07.00, 07.12 klinè 13.06 krepis
07.12loutèrion13.06marbre03.10megaron






portique 02.08, 07.09, 07.13 pronaos
02.01,13.02,13.06propylon02.03prostyle
02.03  puits 02.23, 13.01, 13.02 relief
07.00 sculpture architecturale 02.24,
02.26 sima 04.02 stoa 01.00, 02.15, 07.09
table 06.03, 10.03, 10.09, 13.03 taverne
02.08temenos13.08terrecuitearchitectu
rale 03.11 tétrastyle 02.03 théâtre 10.06
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toiture02.27, 02.28 tuile 02.08, 02.15,
13.08vasque13.01vestibule10.06
sanctuaire, événements: abandon 10.07
13.03 copie 13.01 démantèlement
02.27 déplacement 07.00 fondation
10.07 itinérant (temple) 07.12 monu
mentalisation10.07, 13.08 reconstruc
tion 07.00 rénovation 03.08 transfor
mationenbasilique02.21tremblement
deterre02.22
sanctuaire, types de: Artémision 03.08
Asclépieion 10.07 à banquettes 10.15
extramuros 07.04 extraurbain 02.03,
02.14,03.07,07.08àfoyer10.00grotte
02.07,10.10,10.12herôon 02.28,10.02
13.06 Ménélaion 02.18 Métrôon 07.15
Philippeion 02.22 en plein air 10.01
Pythion 10.06 rupestre 02.05, 07.19,
10.17rural03.03,07.01Sébasteion07.13
Thesmophorion07.1413.08
signature03.06
sphinx10.08
statue(voirfigurine)
stèle06.02,07.13hermaïque07.05
syncrétisme01.04
trophée04.0107.00
végétation(déessedela)02.12
victoire07.00



